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LE XX VII]' SA L O N  D E S 1 N D E P E N D A N T S

Le Salon des lndependants a beaucoup 

perdu en interet et en importance. Lesartistes, 
aujourd’hui connus et cotes, qui s’y  sont fait 
un nom et qui y donnaient autrefois le ton, 
M . Maurice Denis, M . Vuillard, M . Rous- 

sel, M . Vallotton, M . Van Rysselberghe, etc., 
fuient desormais 1’hospitalite incommode et 
precaire et la promiscuite de ces baraque- 
ments nomades; d’autres veterans: M . Guerin, 
M . Lebasque, pour ne citer qu’eux, n’y  
paraissent plus aussi que pour la formę, et 
reservent leurs meilleurs travaux pour le 
Salon d’Automne ou pour des expositions de 
marchands. Cross a ete enleve par la mort. 
Quant a M . Signac, s’il demeure fidele a la 

Societe, c’est une obligation de son office de 

President. Le nouveau reglement qui a reduit 
le nombre d'envois de chaque exposant et 
sagemcnt decapite la cohue des lndependants 

de quelque deux mille numeros, accuse encore 

l’effet de ses desertions partielles ou totales.
La physionomie generale du Salon des

I ndependants, ausurplus, n en estpointchangee.

I I  se divise toujours, en gros, en deux com- 
partiments: d’un cóte une quarantaine ou une 

cinquantaine d'artistes interessants, revenants 

ou recrues nouvelles, a qui les lndependants 

donnent 1’occasion de produire leurs etudes 

et leurs essais, et en raison desquels il sera 

toujours utile de maintenir le principe d une 

Exposition librę et sans jury; de l’autre les 

fauves et le dernier cri en fait d’extravagance.
On a beaucoup parle des cubistes. S ’i!s sont 

serieux, c’est lamentable; s’ils ne le sont pas

cela revient au meme. Quelle qu’en puisse etre 

1’origine, et quelque pretention qu’elles aient, 
ces frenetiques bizarreries, ces mornes elucu- 
brations de cauchemars, relevent de la patho- 
logie de l ’art et rien n’est plus plaisant que de 
voir critiques et public disserter avec une 
gravite doctorale, et ayec la docilite des mou- 
tons de Panurge, sur ces fantaisies delirantes: 
on en trouve de toutes pareilles dans les 
documents baroques et insanes recueillis par 
les psychologues et les alienistes qui ont 
etudie les perversions du sentiment artistique 
chez les fous. Au fond, s’il y a eu quelque 
chose de gate, dans l’art contemporain, une 

des raisons du mai est 1’irresistible besoin 
d’exciter et de renouveler a tout prix 1’atten- 
tion et la curiosite, a la faęon de la presse. 
La maniere d’y reussir seule change, avec le 

gout du public et son degre de tolerance. 
Autrefois quand les Pompiers etaient en fa- 
veur, et que tout dependait d’un seul Salon 
officiel et consacre, pour trancher sur les 

Premieres Communiantes, sur la Morf Je Time- 
phane ou 1 'Assassinat de Chlodomir, on prenait 
pour sujet le dernier fait-divers de grandę 

achialile, ou le dernier role de 1’actrice en 

vogue. L’art, peut-etre, nygagnait rien. M ais 
cela valait bien le cubisme apres tout I

Les payśagistes fournissent toujours la 

meilleure partie du contingent des lndepen­
dants: M M . Marquet, Deltombe, Paviot, 
Roberty, M . Le Petit, avec sesvues si lumineu- 
ses, si aerees et si simples de la Seine a 

Herblay, et parmi les noms nouveaux ou
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moins remarques, M . Fernand Morin a la 
suitę de Guillaumin, M . Lantoine, qui a des 

affinites avec M . Diriks, M . Jousset, fidele 
au pointillisme, mais sans fanatisme, M . Ser- 
val, avec ses fines etudes de la vibration quasi- 
lumineuse des nuits d’ete, M . Lafont, et ses 

effets de pluie a Paris, M . Fernand Piet, 
plus personnel que de coutume dans ses bre- 
tonneries, M . Van Malden, dont le panneau 

decoratif du Tour est une curieuse et frugale 
etude de lumiere provenęale, M M . Renefer, 
Allard L’01ivier, M"‘ Blanchet, M M . Arna- 
vielle, Jacques Cesbron, qui, dans leurs re- 
cherches consciencieuses et modestes ont tous 
aussi quelque notę originale de coloris et de 
sentiment. M . Paul Ramond, qu’il faut citer 

a part, avec ses vues printanieres des campa- 
gnes de Haute-Garonne, Amandiers en fleurs, 
Avoines en juin, par l’eclat de sa couleur, la 

franchise de ses effets, la liberte et la 

souplesse de son metier, la fraicheur et la 

plenitude delicieuses de ses sensations, est de 
tout point un des paysagistes remarquables qui 
aient paru dans le sillage des impressionnistes.

Dans le groupe beaucoup plus clairseme 

des peintres de figures se detachent trois 

peintres de nus, M . J. Puy, avec son 
Modele, grandę esquisse originale et vigou- 
reuse, tres habile et tres surę dans 1’etablis- 
sement des lumieres, M . Brasilier, qui a un 

certain bonheur decoratif, une certaine am- 
pleur et une certaine noblesse de rhytme et 
de ligne dans son panneau d 'Adam et Eve, et 
surtout M . Victor Dupont qui s’inspire, dans 
YAurorę —  une mere avec son enfant, au lit, 
nus tous deux, dans les premiers rayons d’un 

matin d’ete —  d’une observation intime, dęli— 
cate, profondement humaine. Parmi les pein­
tres de figures, au second plan, il faut encore 

nommer M . Jeanron (le 7%eveil), dont les 

silhouettes militaires ne manquent pas de 
caractere, M . Lecourt, animalier solide et de 
bonne foi, et M . Jenio, peintre d’interieur 

modeste et attentif (le T^epassage). Les natures 

mortes de fleurs de M"' Galtier-Boissiere se

soutiennent par leur coloris etoffe et robuste. 
M . Dezire gagne a resserrer ses fantaisies 

pastorales, et sa gammę tres personnelle a base 
de vert, de blanc, de bleu crayeux, dans de 

petits cadres, et il ne manquerait qu’un peu 
de dessin a M . Le Serrec de Kervilly pour 

tirer un parti decoratif tres heureux de ses 
tons de peinture a la cire.

Les verreries de Bar-sur-Seine, a applica- 
tions d’email, de M . Marinot, representent 
isolement une fabrication peu connue et inte- 

ressante et qui devrait figurer dans nos expo- 

sitions d’art industriel et decoratif.
Le bataillon des etrangers, toujours nom- 

breux et divers, se recommande de M~‘ Ober- 
teuffer, dont le coloris leger et matinal fait 
pensera Berthe M orizot, M . Bernard Harris- 
son, paysagiste delicat, voisin de M . Morrice, 
des fermes etudes de naturę morte et de 
jardins de M"' 'Wilhelminę Walker, un 

des meilleurs disciples de Cezanne, de 

M ” Jelka-Rosen et de M ” dcJW eerts, qui 
suit M . Claus de pres, mais avec succes, des 

paysanneries moraves et russes de M . Abel 
Pann et de M . Svasta, de M . Diaz Vasquez 

un mariniste tres bien doue, des petites etudes 

de tauromachie de M . Gimeno et d’interieurs 
de M . Zezzos, de M . Cecil Lawson, qui 
reprend en habile illustrateur les episodes de 

la campagne de Russie, enfin et surtout de 

M . J .-P . Eggimann et de ses vues si cons­
ciencieuses et si serrees du paysage torrefie 
bariole, eblouissant, des gorges de 1’Herault.

Hors pair et hors cadre il faut enfin mettre 

en lumiere les croquis a la minę de plomb 

d’une artiste trop peu connue, M"‘ Bardey: 
M . Rodin et quelques amateurs ont deja su 

discerner son rare talent; par 1’accent, la 
sobriete et la sensibilite aigue du trait elle est 
tout simplement un des premiers dessinateurs 

de ce temps, et se rattache d’instinct, il ne 
faut pas craindre de le dire, toutes proportions 

gardees, a la tradition de Holbein et des 

crayons d’lngres.
FRANęois M o n o d .
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LA V IL L E  D E  PAR1S E T  L E N S E 1 G N E M E N T  D E  L A R T  D E C O R A T 1 F :

L’E C O L E D E  LA R U E  D U P E R R E

Lcs qucstions d’enseignement technique et cTapprentis- 
sagc des arts appliques sont a 1’ordre du jour. Si oppor- 
tunes que soient lcs discussions generales et les echanges 
de vue qu’on multiplie aujourd’hui, sur ce sujet, dans les 
congres, dans les revues speciales, dans la presse, il 

n’est pas moins interessant et moins utile de renseigner 
avec precision le public, les artistes et les chefs d’industrie 
sur les progres qui ont deja ete realises, a Paris, en 
particulier. Une des ecoles les plus remarquables et lcs 
moins connucs de la Ville est celie de la rue Duperre. 

Reservee aux jeunes filles, 1’ecole de la rue Duperre formę 
des dessinateurs et des artisans d ’art pour les diverses 
Industries. Ses locaux, qui comprennent de vastes et 

clairs ateliers de dessin et de travaux techniques, d'une 
bibliotheque tres bien pourvuc, vienncnt d ’etre recem- 
ment agrandis et amenages a nouveau, ct son programme 
simple, pratique, bien gradue, a la fois suffisamment 
generał et suffisamment specialise, peutetrecite en exemple.

L’enseignement de l’ecole de la rue Duperre se diyise 
en deux periodes. La premiere, dite elementaire, com- 

prend trois annees d ’etudes gćnćrales et preparatoires. 

Le dessin en generał, le modelage, la geometrie appli- 
quee, 1’anatomL les exercices dc composition decorative 
et 1’histoire de l’art forment la base de ce premier ensei- 
gnement. L’etude du dessin se poursuit dans tous les 
sens : etudc de la plante et de la fleur au point de vue 
documentaire et ornemental, figurę nue ou habillee, 
croquis rapide, dessin de memoire et d’imagination, sans 
oublier, au second plan, la copie d ’ornements de style. 
Crayon, plume, aquarelle, tous les procedes sont mis 
librement en usage.

La seconde periode ofFre, avec le meme enseignement

• J -

plus developpe, des cours techniques et des travaux 
pratiques disposes de telle sorte que l’eleve peut prendre 
d ’abord une idee generale des diyerses branches de l’art 

industriel, puis choisir a un moment donnę la specialite 
qui convient le mieux a ses aptitudes et a ses gouts. On 
donnę, dans cet enseignement technique, comme il est 

naturel dans une ćcole destinee aux femmes, une impor- 
tance particuliere au dessin pour dentelles et pour bro- 

derie, pour tissus, pour papier peint, au travail du cuir 
de reliure et d ’ameublement, au travail de l’ivoire et a la 
composition de modeles et maquettes dessinees ou 

modelees pour la bijouteric et l’orfevreric. Des cours 
speciaux sont reserves a la modę et au costume, compre- 
nant avec le dessin d ’apres la draperie et la composition 
de figurines de modes, 1’etude de 1’histoire du costume. 

D’autres cours, enfin, ont aussi pour objet les divcrs 
procedes de dessin pour reproduction : gravure sur bois, 

lavis sur bois, papier de Vienne, papier Gillot. Pour 
completcr cet enseignement tcchnique, des dessins sont 
choisis parmi les travaux des cours de composition deco- 

rative et des cours speciaux pour etre executes, soit a 

1’Ecole, soit au dehors.
Le programme qu’on vient de resumer est, on le voit, 

elastique, plein de ressources, fait a repondre a tous les 
besoins, tel qu’il procure a la fois une large preparation 
generale et cette connaissance solide ct complete du dessin 
qui est la base de tout enseignement ct de toute pratiquc 
de I’art decoratif, et qu’il ouvre en meme temps d ’une 
maniere surę et avantageuse aux eleves les metiers d ’art 
industriels qui conviennent le mieux aux aptitudes femi- 
nines et qui sont la fin derniere et la raison d ’etre de 
1'Ecole de la rue Duperre. F. M.

NOUVELLES  D1VERSES

SO C 1E T E S A R T 1ST IQ U E S

Societe des Peintres O rientalistes: Bourses 
de Voyage en Algerie. — Le gouverneur generał 
de 1'A lgerie vient de designer les titulaires des deux 
bourses d ’etudes destinees a des artistes de la metropole 
qui doivent faire un sejour en Algerie, le premier de 
deux ans, le second d ’un an. Ces deux artistes, cette 
annee, sont des statuaires; le premier classe est M . Charles 
Bigonet; le second M . Gustave Hierholtz, qui est plus 

specialement sculpteur animalier.
A ces deux bourses sont venus s'adjoindre deux prix 

d encouragement nouveaux qui comportent chacun une 
medaille de vermeil et une somme de 5oo franes. L ’un 
de ces prix  est du a la generosite de M . James Hyde, 
le citoyen americain a qui on doit deja plusieurs utiles

fondations en faveur des lettres franęaises; ce prix a ete 
attribue a M. Andre Chapuy, artiste peintre. Le second 

de ces prix, fonde par M . Georges Leygues, depute, 

president d ’honneur de la Societe des peintres orienta­

listes, a ete attribue a M . Franęois Baudes, peintre 
ćgalement.

M U S E E S  E T  M O N U M E N T S

Musee National du Luxembourg. — La pro-
chaine exposition de peinture etrangere sera consacree 
aux peintres americains, et ouvrira dans les premiers 
jours du mois de mai.
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Le tableau de Roybet acquis a la vente Dollfus, La 
Poupee, vient d ’etre place sur un panneau mobile, entre 
le Salon carre et la salle I.

Musee du Louvre. — Les acquisitions recentes 
faites par le departement des peintures a la vente 
Dollfus, et que nous avons citees dans notre derniere 
livraison (Corot, Gericault) ont ete placees dans la salle 
des Portaits, sur un des panneaux reserves aux nouvelles 
acquisitions. — Le departement a acquis recemment et 
expose dans la meme salle un Portement de Croix de 
Giovanni Bell i ni.

Musee de la Malmaison. — Par decret en datę du 
i 5 mars, M . Leon Berard a fait attribuer au musee de 
la Malmaison divers tableaux et sculptures que M . de 
Nolhac, conservateur du palais de Versailles, avait 
accepte de ceder a M . Jean Ajalbert, comme ayant leur 
place toute marquee dans la demcure.de Josephine et de 

Bonaparte : le Premier portrait de Bonaparte, par un de 
ses camarades, Pontarnini; Bonaparte a Brienne, platre 
original de la statuę de Rochet; un portrait de Laetitia, 
par G erard; une statuę en marbre de Josephine; un 
groupe marbre de la T{eine Hortense et de son pis, par 
Chatrousse; enfin un delicieux portrait d ’TLugene de 

Beaubarnais, en uniformc d'aide de camp, par le baron 
Gros.

- 5-  - 5-

E N S E 1 G N E M E N T

La Reconstruction de 1’Ecole Nationale des 
Arts DecoratifS- — Le gouvernement vient d ’ap- 
prouver la convcntion intervcnue entre 1’administration 
des Beaux-Arts et la Ville, en decidant la reconstruction 
de 1’Ecole Nationale des Arts Decoratifs sur 1’emplace- 

mcnt de 1’ancicn Hótel-D ieu. Les batiments seront 
entoures d ’un jardin et d ’un square. En meme temps des 
travaux sont prevus pour le degagement de 1’eglise 

Saint-Julien-Ic-Pauvre.

Academie Yvon. — L ’Academie Yvon, 14, rue 
Adolphe-Yvon Passył, comporte des cours et ateliers de

modelage, de gravure, d ’art decoratif, de dessin et de 
peinture de nu, de costume, de naturę. — L’atelier de 
figurę nue et de figurę costumee est ouvert tous les jours. 

— Correction le jeudi, par M . Auburtin. — Pour tous 
renseignements, s’adresser sur place a 1’Academie.

t

Academie Ranson. — L’atelier de 1’Academie 
Ranson, 7, rue Joseph-Bara (VI*) ianciennement 11, rue 
Henri-M onnier), est dirige par M M . Maurice Denis, 
Vuillard, P. Bonnard, Th. Van Rysselberghe, K. X. 
Roussel, P. Serusier, Felix Vallotton.

A C T E S O FF1C1ELS

Les demandes d’achat par PEtat. — Les artistes 
qui auraient 1’intention de solliciter 1'achat de Icurs 
oeuvres par 1’Etat, ou de demander le prix national du 

Salon, une bourse de voyage, ou un encouragement 
special, sont informes qu’ils doiYent se presenter avant 
le 8 mai, au Sous-Secretariat d’Etat des Beaux-Arts 

Division des travaux d ’art, musees, expositions), munis 
de pieccs d ’identite (carte d ’electeur, extrait d'acte de 
naissance), etablissant qu’ils sont franęais et sont ages de 
moins de trente-deux ans au 1" janvier 1912. — Les 

demandes, reęues tous les jours de dix heures a cinq 
heures sont consignees sur un registre par les interesses 
eux-memes. — Les artistes habitant la province peuvent 

adresser leur demande par poste.

Nomination dans Tordre de la Lćgion d’hon- 
neur. — M . Victor de Goloubev, sujet russe, a etć 
nomme chevalier de la Legion d ’Honneur. M . de Go- 
loubev, auteur de remarquables travaux archeologiques 
est surtout connu comme explorateur des monuments de 

1’ancien art hindou, dont ii a entrepris la publication. 11 
a ete le principal organisateur de l’exposition chinoise 

actuellement ouverte au M usee Cernuschi, et il exposera 
prochainement au Pavillon dc Marsan les prćcieux docu- 
ments qu’il a recueillis aux Indes. M . de Goloubev est 

un ami sincćre et eprouve dc la France, ou il compte 
de npmbreux amis dans le monde des artistes et des 

archeologues.

C O N C O U R S

4= Concours organisć par la Societe d’En- 
couragem entil’Art e ta  ('Industrie k  1’occasion 
du 7S Salon des Artistes Decorateurs. — Les
Candidats aux primes que comporte ce Concours doivent 
etre franęais et avoir expose un objet d'usage pratique, 

un ensemble de mobilier ou de decoration interieure ou

un projet de decoration architecturale. Les primes sui- 
vantes ont ete decernees : 300 francs a M~” Fernande 
Maillaud, pour sa tapisserie decorative en laine du 
Berry. — 200 francs a M . Gallerey, pour ses meubles. 
— 100 francs (Fondation James H. Hyde), a M . Fran- 
ęois Decorchemont pour ses pates de verre. — 100 francs
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a M . Paul Croix-M aire, pour ses meubles, et M . Deville 

pour ses decors de tissus.
Des plaquettes speciales ont ete, en outre, attribuees 

a : M . Lalique pour le Salon execute par la Manufacture 
de Sevres d’apres ses modeles plaquette de vermeil|; 
M M . Follot, Kieffer, M ethey, Robert, M “' Guillere 
plaquettes d ’argenti ; M . Descommunaux (plaquette de 

bronzel.
Une plaquette d ’honneur de vermeil a ete attribuee a 

M M . Gustave et Pierre Laguionie, directeurs-gerants 
des Magasins du Printemps et une plaquette specjale 

d'argent, enfinavecuneprime de 200  francs a M "'Adrienne 
Bressac pour les tissus executes dans le Vivarais sous 
sa direction (don G. Van Brock, pour la renovation 

d'une Industrie locale.

Concours de ceramique et de verrerie orga- 
nise par les Magasins du Printemps. — Le
Concours de ceramique et de verrerie organise par les 
Magasins du Printemps sous le Patronage de la Societe 

d ’Encouragement a l’Art et a 1’Industrie, a donnę lieu 
au classement suivant, pour la Ceramiąue : i "  prix, 

1.500 francs, M . Charles Kloster, — Primes de 800 
et 600  francs a M . J .-F . Brunon et a M 1" Charlotte 
M orrice; pour la Verrerie: primes de 800  francs a 
M M . P. Villiers et H. Collet; primes de 450 , 300 , 

200  francs a : M ~  G. Ciboit, M . L. Fuchs, M . M . 
T  endille.

Concours pour un monument a l’inventeur 
de la machinę a coudre. — Un concours sera pro- 
chainement ouvert, par les soins d’un comite formę a 
Lyon, pour elerer un monument a Barthelemy Thimon- 
nier, l’inventeur de la machinę a coudre. — Secretariat 
du comite: 17, place Bellecour, a Lyon.

Un succ£s pour 1’architecture franęaise en 
Grfece. — On vient de juger a Athenes le concours 
ouvert par le gouvernement hellenique entre les archi- 
tectes de tous les pays pour la construction d ’un Palais 

de Justice.
Le programme comportait une cour de cassation, une 

cour d’appel, une cour d ’assises, un tribunal correc- 

tionnel, deux tribunaux de simple police, et quatre 
justices de paix. Douze projets ont ete presentes. Un 

jury, preside par M . Hadzacos, procureur de la cour de 
cassation, et compose de M M . Louis Bernier, de Flns- 
titut de France: Canizzaro, architecte a Romę ; de Ihne, 
architecte a Berlin, correspondant de 1’Institut de France, 

a partage a Funanimite le premier prix, 20.000 francs, 
entre deux projets que M M . Guidetti et Nicoloudis ont 
elabore en commun. M . Guidetti est Franęais, ancien 

eleve de 1’Ecole nationale des beaux-arts, ou ii a rem- 
porte de nombreux succes; M . Nicoloudis est aussi un 

ancien eleve diplóme de 1’Ecole des Beaux-Arts.
Le deuxieme prix (8.000 francs) n’a pas ete decerne

EXP OS ] T ] ON S
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Exposition de l’Ecole des Arts Decoratifs de 
Saint-Petersbourg. — Nous reproduisons ci-dessous 

des extraits d’une notice recemment parue dans la Cbro- 

niąue des Arts, au sujet de la derniere exposition de 

1'Ecole des Arts Decoratifs de Saint-Petersbourg, et 

redigee par M . L. Hautecoeur:

« L E cole  des A rts decoratifs de Saint-Petersbourg 

vient d ’exposer au musee Stieglitz les travaux de ses 

eleves, moins curieux par leur valeur que par les ten- 

dances dont ils temoignent. En un temps ou renait le 
vieil art populaire de la Russie, ou les « jkuslari», les 

ouvriers en chambre, envoient de tout le territoire mos- 
covite leurs bois sculptes ou leurs broderies, ou quelques 
peintres comme M M . Bilibine ou Roerich remettent en 
honneur les vieux costumes et les vieilles legendes, ii est 
curieux de remarquer que les eleves de l'Ecole des Arts 
decoratifs restent les disciples dc Fart classique d ’Occi- 
dent ou ne se passionnent que pour le modern style.

Si 1 on fait abstraction de quelques maquettes de 
theatre, inspirees par les decors de ballet et les oeuvres 
des peintres cites plus haut, et qui presentent de pitto- 
resques villages russes avec leurs isbas aux fenetres 
travaillees et polychromees, toutes les autres oeuvres 
exposees sont uniquement europeennes. Calendriers,

dessins dc boites a bonbons, couvertu*‘es de revues ou 

de livres reproduisent les coquilles Louis XV, les guir- 

landes Louis XVI, ou montrent le gout que professe 

1 Allemagne pour un modern style melange de xvni* siecle.

Les dessins de fauteuils de bureau, de table a the ou 

de lustres nous presentent des sphinx et des grifFons 

empruntes a Percier et Fontaine. Les grilles de fer 

forge viennent tout simplement de nos vieilles maisons 

parisiennes. Les panneaux decoratifs — nous ne parlons 

pas de ceux qui furent purement copies au pavillon de 
Florę — jmitent les fantaisies imaginees par Watteau 
ou Boucher et les arabesques du xvi* siecle italien. 
Quelques eleves, sans doute, ont pretendu orner leurs 

etageres ou leurs buffets a la faęon des « kuslari », mais 
ils avaient commence par leur donner la formę de nos 

meubles modern style. Quantaux ceramistes, ils s'inspirent 
de tous les tem ps: majoliques italiennes, plats hispano- 
moresques, porcelaines de Copenhague, gres japonais 
ou de Lachenal, voila leurs modeles et Fon voit meme 

sur des vases elances sYtoiler les cristallisations cheres 
a la manufacture de Sevres. Les projets de verreries 
prouventde meme que ces artistes connaissent les coupes 
venitiennes et les cristaux graves du temps de FEmpire 
et de la Restauration. Q u’ila-t-i! de russeen tout cela? Rien.
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C’est exactement la meme constatation quc J'on fait 
en yisitant au Palais de M arbre l’exposition des projets 
de monuments a Alexandre U. Beaucoup de concurrcnts 
sont italiens, franęais, espagnols, c’est entendu, mais 

les sculpteurs russes ont egalement recouru au style 
classique le plus decide. Des statues equestrcs entourecs 
dc figures allćgoriques, connues de toutes les places 
europeennes, gesticulent sur des pylónes flanques de 

colonnes ioniennes ou corinthiennes. Pierrc le Grand, 
Elisabeth et Cathcrine 11 ont si fortement incline leur 

pays vers la culture occidentale, qu’apres un siecle de 
resurrections nationales, et en un temps ou les suscepti- 
bilitćs patriotiques semblcnt plus vives, c’est encorc a 
1’art greco-romain, a notre art academique ou tout au plus 

au modern style que s’adressent, sinon les peintres, du 

moins les decorateurs et les architectcs. »

Exposition d’Art Decoratif a Amiens. — La
Societe des Amis des Arts de la Somme organise une 

exposition specjale d ’art decoratif qui aura licu du 
i 5 juin au 7 juillet 1912, dans la salJe des Fetcs de 
1’Hótel de Ville d ’Amiens.

Sont seules admises a cette exposition les ceuvres 

d ’art applique ayant un caractere original et nouveau, a 

l’exclusion des copies ou imitation de styles du passe.

Les envois seront soumis a un jury, qui comprcnd 

parmi ses membrcs, M . Franęois Carnot, President de 
1’Union Centrale, M . Guillere, President de la Societe 

des Artistes Decorateurs, M . Majorelle, M m* M artin- 
Sabon, M M . Henri Greber, Tattegrain, Gueclin, presi­

dent de la Societe Industriclle d ’Amiens, Pcugniez, 

Rozę etc. — Sont exempts du jury les membres exempts 
du jury a la Societe des Artistes Decorateurs, les socie- 

taires ou associes de la Societe Nationale des Beaux- 

Arts, les artistes medailles au Salon des Artistes Franęais.
La Societe se charge, sans commission, de la vcnte 

eventuelle des ceuvres cxposecs, et fera elle-memc, des 

achats sur un fonds constitue a cet effet.

Les artistes fourniront eux-memes leur vitrine. Un 
petit nombre dc vitrines generales seront toutefois mises 
gratuitement a la disposition des exposants qui en auront 

fait la dcmande. — Les cloisons montantes clóturant des 

ensembles seront a la charge de la Societe.

Les artistes exposant un ensemble en fcront parvenir, 
avant le i 5 mai un croąuis cole s’ils sont cxempts dc 

ju ry ; s’ils ne sont pas cxempts, ils devront joindre a ce 
croquis des photographies.

Les notices d ’enyoi devront porter la declaration 

manuscrite : *lnvenlć et compose par...»), avec indication 

des co-auteurs, ou collaborateurs et editeurs, s’il y a licu. 

Les ceuvres soumises au jury devront etre apportees a 
la Sallc des Fetes, ruc des Trois-CailIoux, a Amiens, les 
28, 29 et 3o mai, de 9 heures du matin a 5 heures du soir, 

Les oeuvres, destinees a l’Exposition, quelles qu’elles 
soient, devront etre adressees en depót, non a la Societe 

des Amis des Arts, mais a un cntrcpositairc. La Societe 
rccommandc, a cet effet, pour la reccption, gardę, livrai- 
son, reexpedition, etc., a la charge des artistes, 
M M . Francart-Dusuel, i 3, route de Paris, ou Vanoyc

et C *, 85, rue Paul Tellier, entrepreneurs de transports 

a Amiens.
S’adresser a M . Maurice Thorel, secretaire delegue, 

j8, rue Porte-Paris, a Amiens.

7 5̂

L’Exposition de la Broderie au Musee Gal- 
liera. — Poursuivant son programme d’expositions se- 
rieesdes diverses branches de Fart decoratif franęais dans 

ses productions modernes, le Musee Galliera consacre 
cette annee son exposition speciale a la Broderie.

Les envois seront reęus au M usee du 9 au 25 avril 
prochain exclusivement, tous les jours, le dimanche 
excepte, de 9 heures a midi, et de j heure a 5 heures.

Galliera a ferme ses portes le samedi 6 avril pour 

proceder aux preparatifs dc cette exposition, qui promet 
d ’etre des plus brillantes. L ’Exposition s’ouvrira a la fin 
de Mai.

Une exposition d’art a Stuttgart en 1913. —
A 1’occasion de 1’inauguration du nouveau musee destine 
aux expositions d ’art construit sur la place du Chateau- 

Royal, a Stuttgart, on organise une grandę exposition 

d ’oeuvres d ’art allemandes. Une section internationale y 
sera jointe. L’cxposition durera du commencement de 
mai a la fin d ’octobre 1913. D’apres le programme, ne 

devront figurer a cette exposition que des oeuvres d ’ar- 
tistes encore vivants, n’ayant pas encore ete exposees 

publiquement en Allemagnc. Par exception, on admettra 

que!ques ocuvrcs d ’artistes deja morts.

Cette exposition comprendra des oeuvres dc peinturc, 

de gravurc et de sculpture. La direction artistique et 
1’organisation en ont ete confiees a M M . de Haug, Lan- 

denberger, Hoelzel et Habich, professeurs a Tacademie 

des beaux-arts de Stuttgart.

Les artistes etrangers seront sollicites par les direc- 
tcurs artistiques de l ’cxposition d ’envoyer les oeuvrcs que 

ceux-ci designeront.

Ces oeuvres devront etre rendues a Stuttgart avant le 

20 mars 1913. Une somme d ’environ 300,000 marks 
sera consacree aux achats.

EXPOSl T IO N S  O U V E R T E S

PARIS

Musće du Louyre. — Ouverture des nouvelles 
sallcs d'objets d ’art de rE x trem e-O rien t: Missions 

Foucher, Chavannes, Pelliot: Inde Gandhara Turkestan 

Chinois, Chine et Japon. — Entree parła  Cour Lefuel 
(quai du Louvre , les mereredis et vendredis apres-niidi-

Musće du LoUvre. — Exposition des acquisitions 

recentes du departement de la Peinture et des Dessins, 

dans la Salle des Portraits.

Musee des Arts Dćcoratifs, au Pavillon de
Marsan. — Eaposition des dons de M . M acietctexpo 
sition des etoffes de Philippe de la Salle, du i 3 au 3o avril.
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MllSĆe Cernuschi, avenuc Velasquez. Exposition 
cTart chinois : verrerie dc Pekin, jades archaTques, pcin- 

tures.

Salon de la Societe Nationale des Beaux- 
Arts, avenue d’Antin, du 14 avril au 3o juin.

23' Salon des Artistes Independants — Quai
d ’Orsay (Pont de 1'Alma) jusqu'au ić  mai.

2' Salon des Dessinateurs-Humoristes. —
64 bis, rue La Boetie, jusqu’au 3o avri).

Galerie des Artistes Modernes, 19, rue de Cau-
martin. — Exposition de M . Julien Dupre, du i 5 avril 

au 4 mai.

Galerie Bernheim Jeune, rue Richepanse. — 
Exposition de M . E. Vuillard. jusqu’au 57 avril.

Galerie Brunner, 11, rue Royale. — Exposition 
chinoise ipeintures et porcelaines , jusqu’au 4 mai.

Galerie Druet. 10 rue Royale. — Exposition de 
M M . Montag, Charlot, Dezire, Lombard, Ottmann, 

0 'Connor, Lhote, Blanchet, jusqu’au 27 avril.

Galerie La Boetie, 64bis, rue La Boetie.— 2' salon 

des Dessinateurs-Humoristes, jusqu'a fin mai.

Galerie Georges Petit, 8, rue de Seze. — Expo- 
sition de M . Albert Besnard (Voyage aux Indes) du 
2 3 avril au i 5 mai.

Galerie Tooth, 41, boulevard des Capucines. Expo- 
sition de M . Hughs Stanton, jusqu'au 27 avril.

Salle du Jeu de Paume. — Exposition des 
ceuvres de Carpeaux et Ricard, du i 5 mai au 3o juin.

D E PA R T E M E N T S

ROUEN. — 6- Exposition de la Societe des Artistes 

Rouennais, jusqu’au 22 avril.

ETRA N G ER.

AN VERS. — Exposition de la Societe 1 'A r t Contem- 

porain, jusqu'au 28 avril.

B R IG H TO N . — Exposition d ’art danois, jusqu'au 
7 juillet.

BRUXELLES. — Exposition de la M iniaturę, 34, 
avenuc des Arts, jusqu'a fin mai.

FLO R EN C E. — Exposition des Beaux-Arts, 37, via 
della Colonna, jusqu'au 2 juin.

ROM Ę. — Exposition internationale des Beaux-Arts, 
jusqu'au 3o juin.

STRASBOURG. — Exposition d 'art moderne fran- 
ęais, au palais de Rohan, organisee par la Societe des 
Amis des Arts de Strasbourg, jusqu’au 20 avril.

T U R 1N. — Exposition de la Societe Piemontaise des 
Beaux-Arts, 25, Via della Zecca, jusqu’a juin.

E X P O S lT !O N S  A N N O N C E E S

PA R1S

Exposition de la Danse et de la Musique a 
Bagatelle.— Du i 5 mai au 14 juillet.

Exposition du Musee des Arts Decoratifs, 
au Pavillon de Marsan. — Exposition de M . Che- 
ret, en mai. — Exposition d ’art persan, de juin a octobre.

— Exposition de la gravure originale sur bois, en no- 

vembre et decembre.

Salon de la Societe des Artistes Franęais. Au 
Grand Palais, du 3o avril au 3o juin.

Musee Galliera. — Exposition de broderies, ou- 

vrant fin mai.

Galerie Allard, 20, rue des Capucines. — Exposi- 
tion de M . Georges Berges (Jardins d ’Espagne et d’Italie , 

du 18 avril au 11 mai. — Exposition de M . E. Suau, 

en mai.

Galerie Bernheim Jeune, rue Richepanse. — 
Exposition de M m* Franc-Nohain, du 29 avri! au 11 mai. 
Exposition de M . Charles Stern, du i 3 au 25 mai. — 
Exposition de M . Claude Monet (Serie de Venise), du 
27 mai au 8 juin. — Exposition de M . Bonnard, du 10 
au 29 juin.

Galerie Barbazanges, io9,faubourgSaint-H onore. 
Exposition d’un groupe de peintres anglais, du 3o avril 
au i 5 mai. — Exposition d ’Art Musulman, du i 5 mai au 
15 juillet.

Galerie Marcel Bernheim, 2 his, rue Caumartin.
— Exposition de M . Louis M orrin, de M . J . Danteloup, 
du 6 au 18 M ai. •— Exposition de M . J. M ailaud, du 

20 mai au 8 juin.

Galerie Devambez, 43, boulevard M alesherbes. — 
Exposition de M . Hanin, du 16 au 3o avril. — Expo-

sition de M . Leprince Ringuet, du 2 au i 5 mai. __
Exposition de M . Ladureau, du 17 au 3i mai.

Galerie Druet, 20, rue Royale. — Exposition de 
M M . Lacoste, Othon Friesz, A. M ethey, Franęois 
Jourdain, Ch. Camoin, A. M arquet, J. Puy, R. de M a- 
than, Lehmann, du 29 avril au 11 mai. — Exposiłion 
de M . J. Flandrin, du 1 3 au 25 mai.

Galerie Henri Manuel, 27, faubourg M ontmartre.
— Exposition sur l 'A r t d'habiller la femme, en mai.

Galerie Georges Petit, 8, rue de Seze. — Expo-
sition de M M . Gilsoul et Prins, du 16 au 3i avril. __

Exposition de M . M egiyaut et de M . Communal, du 

1 au 15 mai. — Exposition de M . Lemaire et de 
M . H. Jourdain, du ić  au 3i ntai. — Exposition de 
M. A. Demont, du 1 2 juin au 1 3 juillet.



8 A rt et Decoralion

D E PA R T E M E N T S

A M 1E N S. — Exposition d ’Art decoratif, du i 5 juin 
au 7 juillet, l ’Hótel de Ville.

BEAUV A1S. —  i 3” Salon de la Societe des Amis des 
Arts, au Foyer du Theatre, du 19 mai au 3o juin.

D IJO N . —  Exposition de la Societe des Amis des 
Arts de la Cóte-d’Or, du i 5 juin au i 5 juiIIet.

DUNKERQU E. — Exposition Internationale {section 

des Beaux-Arts>, de juin a octobre.

LE HA VRE. — Exposition de la Societe des Amis 
des Arts, du 10 au 3o juin.

ETRA NGER

BUENO S-AY RES. — a' Exposition d ’A rt franęais 
ete de 1912.

CHICA GO. — Exposition de la Societe des Aquarel- 
listes Americains, en mai.

L lE G E . — Salon de 1’Association pour 1’Encourage- 
ment des Beaux-Arts, au Palais des Beaux-Arts, du 4 mai 
au 3o juin.

M IL A N . — Exposition Internationale, a i’Academie 
des Beaux-Arts, du 1 3 septembre au 10 ncvembre.

V E N ISE . —  1 0 'Exposition internationale des Beaux- 

Arts, du i 5 avril au 3i octobre. — Expositions speciales 
des oeuvres de M . Jacques Emile Blanche et de M . Simon.

V IE N N E. — Exposition jubilaire de la Secession de 
Vienńe. — Exposition retrospective des oeurres de 
M . Rudolf Van Alt. Ete 1912.

P r i e r e  d e  v o u l o i r  b i e n  a d r e s s e r  le s  C om ­
m u n i c a t i o n s  d e  n a t u r ę  k  i n t e r e s s e r  le  
S U P P L E M E N T  d e  A r t et Decoration: N O U -  
V E L L E S ,  E X P O S I T I O N S ,  C O N C O U R S ,  
B I B L I O G R A P H I E ,  e tc . ,  a  M. F r a n ę o i s  
M O N O D , 2, r u e  G a s to n = d e = S a in t= P a u l ,  q u a i  
D e b i l ly ,  P a r i s .

P o u r  l e s  O F F R E S  O U  D E M A N D E S  
D ’ E M P L O I S  e t  p o u r  l a  P U B L I C I T E ,  
s ’a d r e s s e r  a  l a  Librairie Centrale des H eaux• 
A rts, 13 ,  r u e  L a f a y e t t e ,  a  P a r i s .

leune homme lib" ' militaire-con-I I U H I l U t  najssant cćramique, deco­

ration et aquarelle, demande place de dessinateur. Lebas, 
35, rue de Seine.
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